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Aujourd’hui, comme il y a pile un an, c’est mon anniversaire (Voir CR d’une horrible sortie au 
trou du milieu). Mes amis m’ont à nouveau offert une initiation à la spéléo. Quel manque d’imagination, 
quelle pingrerie ! Le pire, c’est que suis tombé sur le même guide que l’année dernière ! On est partis à 
17 h pour un trou glacial sans même une jolie marche d’approche pour relever le niveau. J’aurais pu 
faire demi-tour pour éviter le fiasco, mais un cadeau, même empoisonné, ça reste un cadeau et « à 
cheval donné, on ne regarde pas les dents » ! 

Nous descendons un talus terreux amenant à une verticale : les spéléologues appellent ça un 
puits, même s’il n’y a pas d’eau. En plus, il faut attendre pour descendre que des trous soient faits dans 
les murs pour accrocher la corde. Bon, c’est pour la sécurité. Est-ce qu’en bas on va au moins trouver 
une jolie galerie, un lac, des peintures rupestres? Que t’chi ! Y même pas de perspectives de 
prolongement malgré une tentative d’agrandissement musclé d’un certain Guy accompagné de son 

acolyte Chris venu là il y a 3 semaines. Ras le bol, je 
remonte.  

Je laisse Vincent retirer la corde. De toute façon, ce 
guide, il ne me sert à rien et je me m’en vais de mon côté 
visiter une galerie qui se termine sur un amoncellement de 

gros blocs. Une trémie que ça 
s’appelle. Paraitrait que Guy et Chris ont déjà creusé par-là à la recherche d’un passage : pas de doute, 
on a vraiment affaire à des fous ! 

 Date de la sortie :  19/08/2018 

 Cavité / zone de prospection : N°72 

 Massif Bauges 

 Commune Arith ? 

 Personnes présentes Nicole Cavère, Vincent BDC 

 Temps Passé Sous Terre : 3 h 

 Type de la sortie : Prospection, 

Classique, Exploration, Scientifique, Initiation, 
Plongée 

Anniversaire 

 Rédacteurs N.C. 

  



Bah, après tout, il ne faut jamais dire jamais et comme je ne sais pas quoi faire, moi aussi je 
déplace des cailloux. Cela me réchauffe en attendant que mon « guide » me rejoigne et curieusement, 
je trouve un certain plaisir à cette activité stupide. Je creuse à mes pieds un trou entre 2 parois 
verticales. Vincent qui m’a rejoint m’apprend qu’on est dans un « méandre » et se joint à moi pour 
déplacer des pierres. On est en bout d’un sol en pierre incliné, tout plat et lisse. Vincent m’explique que 
ça s’appelle un « plancher de calcite » formé sur un tas de terre. Il arriverait même parfois que la terre 
se tasse ou se fasse la male laissant un vide livrant passage. Là, c’est vraiment prendre les enfants du 
bon dieu pour des canards sauvages ! Et pourtant, c’est ce qu’il advient ! Là, ça s’appelle un « coup de 
théâtre » : on voit par une lucarne, un sol horizontal sous le plancher de calcite. Cela continu sur 3 m 
avant un virage à gauche. Finalement, c’est vrai que c’est excitant cet espoir de découvrir du nouveau, 
ça permet de rêver à bon compte. Mais pour pouvoir passer, il faut faire une encoche dans le plancher. 
Vincent tape  comme un sourd à la massette mais n’arrive pas à entamer cette croute épaisse de 10 cm 
au moins. 
Cela ne n’arrête pas ce bougre d’homme qui, par je ne sais quel artifice, arrivera à ouvrir le passage. 
Pour une raison que je n’ai pas comprise, on ne peut pas connaitre tout de suite le résultat de 
l’opération. Finalement, c’est intéressant cette activité, peut-être même que je reviendrai un jour. Va 
savoir ?! 
 


